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Question Nicolas de Pury 
 
 
Quand des nombrils adolescents 
troublent la quiétude d'un certain enseignement… 
 
 
Les directions des écoles secondaires régionales du Littoral neuchâtelois ont récemment 
envoyé auprès de 2500 parents d'élèves une lettre leur enjoignant de mieux habiller et 
surtout couvrir leurs rejetons! 
 
Quelques jours de printemps un peu plus chauds que d'autres ont suffi, semble-t-il, à 
dénuder plus encore les épaules de jeunes élèves devenues soudain trop féminines. 
 
Entre quelques velléités d'émancipation adolescentes et la réaction des directeurs de 
l'école secondaire qui invoquent avec force morale et règlement pour assurer leur 
enseignement, nous ne pouvons pas nous empêcher de ressentir un certain malaise que 
nous aimerions voir se dissiper. 
 
Soit, Dame Nature propose des attributs à certaines qu'elle peut retirer à d'autres avec le 
temps, et ceci de manière parfaitement inégale. 
 
Alors, est-ce une question d'attitudes nouvelles de la part d'élèves de 15 ans ou un simple 
aspect visuel qui dérange à ce point? 
 
D'enseigner dans ces conditions semble donner des cheveux gris à certains enseignants. 
 
Le Conseil d'Etat pourrait-il nous éclairer à ce sujet et nous donner des informations sur 
ces tendances mode, fortement réactives? 
 
 
Cosignataires: C. Gehringer et Patrick Erard. 
 


